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Le mot de la Fédération 
Une fédération qui en mène large... 

par Richard M. Bégin, 
président, Fédération des sociétés d'histoire du Québec 

Après quelque 45 ans d'existence, la Fédération des 
sociétés d'histoire du Québec (FSHQ) demeure 
méconnue. Et pourtant... au cours des cinq der­
nières années, elle est passée d'environ 125 sociétés 
membres à plus de 210 et s'est aventurée au-delà 
des frontières du Québec même. En fait, elle consti­
tue présentement le plus imposant regroupement 
d'organismes divers œuvrant dans le domaine de 
l'histoire et du patrimoine au Québec, sinon au 
Canada tout entier, et on n'y compte pas que de 
petites sociétés d'histoire locales... 

C'est en 1963, lors d'une assemblée générale de la 
Société d'histoire régionale de la vallée du 
Richelieu, que le notaire Rodolphe Fournier pro­
posa officiellement d'inviter la plus que centenaire 
Société historique de Montréal à regrouper les 
sociétés d'histoire du Québec. La suggestion n'était 
pas tout à fait nouvelle. En effet, déjà au début des 
années 1940, l'idée avait été lancée et, en 1948, 
l'Institut d'histoire d'Amérique française avait 
voulu mettre en place une telle fédération en vue 
d'établir un meilleur lien entre l'histoire locale et 
régionale, d'une part, et l'histoire nationale, d'autre 
part. Malheureusement, à l'époque, le projet avait 
échoué. 

La Fédération des sociétés d'histoire du Québec vit 
finalement le jour le 30 avril 1965, à Montréal. Dans 
ses lettres patentes, on peut lire que, dès ses ori­
gines, elle s'était fixée entre autres les objectifs sui­
vants : 

1. Regrouper les sociétés d'histoire du Québec ainsi que 
les sociétés ayant des activités connexes en vue de pro­
mouvoir une plus grande coopération et de resserrer 
les liens entre elles; 

2. Établir des médiums d'information entre les sociétés 
au moyen de bulletins périodiques, circulaires, 
répertoires, etc.; 

3. Tenir des assemblées dans différentes villes de la pro­
vince; 

7. 

Coopérer avec les organismes fédéraux, provinciaux 
et autres pour faciliter aux sociétés membres l'obten­
tion, l'échange, la reproduction ou la conservation 
de tout objet ou document ayant une valeur histo­
rique; 
Développer et encourager dans le Québec la recher­
che historique; 
Encourager et entreprendre une revue de vulgarisa­
tion ayant trait à la grande et à la petite histoire, et 
aider à la vulgarisation de l'histoire régionale en 
général; 
Faire toutes choses ayant pour objet la préservation 
et la mise en valeur de notre patrimoine ou héritage 
historique. 

On peut dire sans hésiter que la FSHQ a bien res­
pecté ses objectifs initiaux. Elle rassemble présente­
ment quelque 210 sociétés ou organismes membres 
à travers le Québec tout entier, soit, estime-t-on, 
plus de 40 000 membres individuels de tous âges, 
passionnés d'histoire, de patrimoine, de généalo­
gie, d'ethnologie, d'archives, de muséologie, etc. 

Au fil des ans, elle a su se doter de divers outils de 
communications écrits, et maintenant électro­
niques, pour faciliter le rapprochement et les 
échanges d'information entre ses membres. Le Fil 
d'histoire, un outil électronique qui paraît en 
moyenne une fois par semaine, transmet à ses 
milliers d'abonnés divers communiqués ainsi 
qu'un calendrier des activités de toutes les sociétés 
membres qui en font part à la FSHQ. 

La Fédération a tenu des congrès e t /ou colloques 
annuels dans la plupart des régions du Québec. 
Plus encore, depuis quelques années, elle travaille à 
mettre en place et à appuyer des chapitres régio­
naux et à y offrir des formations ou journées de 
réflexion diverses. 
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Le mot de la Federation 
Une fédération qui en mène large... (suite) 

Elle encourage toujours la recherche en histoire et 
la publication d'écrits historiques, notamment à 
travers sa maison d'édition réservée aux sociétés 
membres, les Éditions Histoire Québec, mais aussi 
grâce à son principal outil de vulgarisation en his­
toire locale, régionale et nationale, le magazine 
Histoire Québec, pour lequel il n'est pas nécessaire 
d'être membre de la FSHQ si l'on désire s'y abonner. 

Pour ce qui est du patrimoine, la FSHQ a mis en 
place un Comité du patrimoine en 1998 et, depuis, 
elle s'est penchée sur bien des cas qui, fréquemment, 
ont fait les manchettes, notamment : le patrimoine 
religieux, le mont Orford, le zoo de Québec, le 
changement de nom de rue pour l'avenue du Parc 
à Montréal, l'arrondissement historique de Sillery, 
ainsi que de nombreux autres édifices patrimo­
niaux constamment menacés par le développement 
urbain, et la négligence... ou l'indifférence. 

Enfin, régulièrement, la Fédération communique avec 
différents interlocuteurs municipaux, provinciaux et 

fédéraux pour les sensibiliser à ces diverses préoccu­
pations patrimoniales. Elle produit aussi des 
mémoires beaucoup plus étoffés comme celui sur le 
patrimoine religieux et celui sur le Livre vert du 
gouvernement du Québec en vue d'une refonte de 
la Loi sur les biens culturels du Québec. Pour un por­
trait plus complet de nos interventions, il n'y a qu'à 
se référer au site Internet de la FSHQ (www.his-
toirequebec.qc.ca). 

En somme, la FSHQ est vraiment au cœur de tout 
cet univers dynamique qu'est devenu celui de l'his­
toire et du patrimoine québécois, sous toutes ses 
formes, et ses sociétés membres sont autant de 
sources d'information et de points de diffusion qui 
peuvent permettre de sensibiliser davantage la 
population à ce riche patrimoine particulièrement 
menacé depuis les années 1960, à la suite, notamment, 
d'une urbanisation et d'une industrialisation accé­
lérées. 
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